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iiiaturée lui ost irnputtiMo, »'t (junlle plonge djvns le deuil un
soixautii'im^ de nos fauiilles ; cv «jui si^uilit' oiicon- ijue, si elli»

répart issiiit également Mes ravages, une géiu'ration Iti verrait
pri'U'ver au moins une victime dans cliacun de nos foyers.

Sans doute beaucoup dv familles semblent avoir toujours
et»' épargnées par le flé-au. mais le hoidieur ne résulte |)as ordi-

naiienient d'une inununit*', et il n est pas rare de voir desmilieux
jus(juf là indeniiu's qui présenti^nt une vulnérabilité pnrticu-
lier'e à cette maladie.

t'hacune d»' vos familles, cbacun de vous est donc menace
par la tul)ercido>e. Aujourd'hui c'est I un qui est att«int, de-

nuiin ce sera l'autre, le plus souvent de fac,()n inattendue, et le>

\ictimes de et? terrible nuil se succéderont ainsi de |)lns en plus
jiressft's au milieu de votre ])opulation si vous ne vous unisst"/,

enliii poui- le conjuri'r.

( ar dans uni- société, les citoyens ne sont janwiis plus soli-

daires (|U en pi'esence des épidémies, et iml ne saurait être

exempt d une contribution à la lutte contre la tuberculose.
(^ue Ton ne dist^ pas qu'en jdeine guei-re l'on a déjà assez,

d'etl'orts a donner, assez de sacrifices à faire poui- (pj'il y ait lieu

de rcmettic à plus tard cette nouvelle dep»'nse des lessourceset
des énergies.

La lutte contre la tuberculose est une nt?cessite impérieuse
<pii ne soulVie pjis de retard. Klle ra[>porte d'ailleurs à la géné-
ration même cpii l'entreprt'ud plus ipi t'ile ne lui <-oùte, car elle

n est pas très onéreuse et elle est très efficace.

Il n'a guère fallu plus d'un demi-siècle à l'Angleterre pour
reduiri- de moitié sa moi'talite t uber(!«ih>use. grâce presqu'ex-
clusivement à l'hospitalisation de ses tuberculeux indigents.

Le Danemark, par l'application de mesures de prévention
plus rigoureuses et plus complètes a obtenu, en moins de temps,
des ré.-^ultats meilleurs encore.

Avec leur détermination coutumière, les Etats-l'nis ont. à
leur t(jur, il y a (piehjue vingt à trente ans. «-ntrepris une vigou-
reuse ci'oisado contre la tid»ereulose, et déjà le nond)re. la variété
et la valeur de leurs œuvies anti-tubereuU'Uses font justement
l'admiratioji et l'envie des peuples civilisés. Vai 2U ans, de ISSl

à 11)10, la ville de New-York a abaissé, de 42 à 1« par lO.tKX)

habitants, le taux de sa mortalité tuberculeuse.

Partout oii une campagne de prévention a été activement
poursuivie, la peste blanche a rétrogradé. Elle a maintenue ses

positions ou fait des progrès parmi les populations <|iii, comme
celles de l'Irlande ou de la province de Qmibec, ont failli au
divoir de la combattre.

Linauguration de in Ligue Anti Tuberculeuse du comté de
Téniiscouata va maicjut^r le point de départ des travaux et des
(j'uvres nécessaires à la protection tle votre région. Mais pour
remplir ces pr«/meMses. il ne suilil pus que votre Ligue existe,

vous devez la faire forte, non seulement par le nombre de «es


